
L’étranger 

(…) Le texte d'Albert Camus est magnifié par la diction posée de 

l'acteur (…) Il EST Meursault, abasourdi par ce qui lui arrive, ac-

cablé par la chaleur d'Alger, criminel potentiel et en acte, 

comme chacun d'entre nous. De la mort de sa mère à son pro-

cès, où tout l'accable et sa mort sur l'échafaud, face à "la haine" 

des hommes, on reste accrochés aux lèvres de Vincent Barraud 

et littéralement portés par son récit. 
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